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de leurs collegues occidentaux. A l'appui de ce que nous avangons, nous vou-
drions citer en exemple la Conference du professeur V.-N. Lazarev qui clötura
le Congres, le 23 aoüt 1970; consacree ä l'art de la Russie medievale et aux
influences allemandes et italiennes qu'il a subies entre FAn mil et la fin du
XVe siecle, eile ne laissait rien ä desirer du point de vue de Ferudition, ni de
celui de la synthese, et abondait en rapprochemonts originaux. En bref, un
expose faisant le plus grand honneur ä celui qui le fit, et demontrant ä ses
auditeurs etrangers que la science sovietique n'est pas un vain mot.

LES HISTORIENS DE L'ECONOMIE Ä LENINGRAD
AOÜT 1970

Par Jean-Francois Bergier

Une semaine avant Fenorme congres de Moscou, les historiens de
l'economie se sont reunis ä Leningrad, du 10 au 14 aoüt.

Est-ce le nombre moins eleve de participants (tout de meme quelque
1500), ou est-ce le caractere plus specialise et parfois plus technique des
themes mis en discussion? L'atmosphere fut en tout cas beaueoup plus de-
tendue ä Leningrad qu'elle ne devait Fetre quelques jours plus tard ä Moscou.
L'organisation materielle du congres y est sans doute pour quelque chose
aussi: realisee avec enthousiasme par une groupe de jeunes collegues
sovietiques en liaison etroite et amicale avec les organes de l'Association
internationale d'histoire economique, soutenue par les autorites locales qui en
firent, face ä la capitale, une question de prestige, eile fut en tous points
impeccable - depuis Faccueil ä l'aeroport jusqu'aux nombreuses rejouissances
- excursions, spectacles et gastronomie - qui entouraient les seances de travail.
Celles-ci avaient lieu dans le monumental et somptueux Palais de Tauride,
construit par Catherine II pour Potemkine, plus tard siege de la Douma. De
nombreuses salles abritaient avec elegance les vastes reunions comme les
discussions plus restreintes, tandis qu'un immense hall central permettait ä
chacun de s'aerer ou de retrouver sans peine ses collegues de quelque 30
nations. Que la delegation sovietique füt, comme ä Moscou, de loin la plus
nombreuse, on l'imagine facilement. La science, Ferudition comme la diversite
d'interets de ses membres furent pour beaueoup d'Occidentaux presents une
revelation. Et des contacts ont ete etablis qui, pour autant qu'ils puissent
etre poursuivis, seront tres precieux: ä nous parce que nous decouvrons les
champs immenses que parcourt l'armee innombrable et solide de nos
collegues sovietiques; ä ceux-ci, parce qu'ils nous sont apparus tres mal infor-
mes des travaux occidentaux (il y a beaueoup de lacunes dans leurs biblio-
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theques, surtout pour ce qui est paru entre la revolution d'octobre et la de-

stalinisation) et fort en retard quant aux methodes.
Face aux Sovietiques, aux Americains, aux Frangais ou meme aux

Roumains, Hongrois, etc., la delegation suisse faisait petite figure. Peut-on d'ailleurs

parier d'une delegation si eile se composait de deux personnes-M.Alain
Dubois (Zürich) et l'auteur de la presente note? Deux autres Suisses pourtant
soumirent au Congres in absentia des Communications: le professeur Anne-
Marie Piuz (Geneve) sur «Politique economique ä Geneve et doctrine mer-
cantiliste (vers 1690-1740)» et M. H.-M. Hagmann (Sion) sur «L'analyse
causale de Fimmigration etrangere en Suisse de 1888 ä 1914»; le soussigne a
soumis ä la discussion des experts un rapport sur les problemes methodolo-
giques de l'histoüe des transports continentaux avant l'ere des chemins de

fer; il a en outre pris la parole aux seances pleinieres d'ouverture et de clö-
ture, en qualite de secretaire general de l'Association internationale d'histoire
economique.

II n'est guere possible, dans le cadre de cette note, d'evoquer toutes
les discussions de ce congres, organisees autour de neuf themes; ceux-ci
couvraient toutes les periodes, de FAntiquites (problemes bancaires et monetaires

du monde antique oriental et greco-romain) aux annees les plus recentes
(histoire comparee de la planification - avec participation aux debats de

quelques «acteurs», responsables de la planification aux U.S.A., en France,
en Yougoslavie, en Hongrie et, naturellement, en U.R.S.S.). Les secteurs les

plus importants, et souvent les plus neufs de la recherche etaient pris en
consideration: methodes quantitatives et les possibilites ou dangers de leur appli-
cation - U.S.A. et France marquent une nette avance dans Faffinement de

telles methodes; demographie historique (problemes des migrations); histoire
de la pensee economique, consideree moins dans son developpement propre
que dans ses rapports avec la realite; etc. Un fort accent fut mis sur la
necessite et les conditions d'une approche comparative des problemes de l'histoire

economique, et sur les modalites d'une Cooperation plus etroite entre
historiens et economistes.

Tout ceci fut aborde dans une atmosphere dont la serenite ne fut jamais
compromise, dans une commune volonte non de convaincre, mais de

comprendre: il faut d'autant mieux le souligner que Moscou devait bientöt
proposer l'exemple de dispositions intellectuelles tres differentes Lenine fut
presque absent des debats - sinon en effigie, dans la salle des seances
pleinieres, et dans la Conference obligee du professeur V. A. Vinogradov sur
«Lenine et l'economie», lors de Fouverture. Mais on Foublia bien vite - je ne
crois pas avoir entendu aucun collegue, meme sovietique, le citer jamais dans
les debats.

Organisatrice de ce Ve Congres, l'Association internationale d'histoire
economique a renouvele ä cette occasion son Comite de douze membres,
portant ä sa presidence le professeur Kristof Glamann, de Copenhague - oü se

tiendra le prochain congres, en 1974.
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